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septembre, une des plus belles journées de Vannée : belle, 
dis-je, non seulement pour sa lumière d’automne mais belle 
surtout par l’éclat que lui donne le quadruple pèlerinage de 
Maskinongé, du Tiers Ordre de St-Sauveur, de Grand’ Mère et Str- 
Flore, et des Trois-Ririirew.

On me permettra de réunir en une seule “chronique” les 
détails de ces quatre pèlerinages, arrivés ici presque il la même 
heure, qui ont pris part à un grand nombre d’exercices com­
muns, et sont repartis presque en même temps.

Tous nous sont connus depuis de longues années, et depuis 
de longues années déjà sont fidèles à leur rendez-vous annuel 
auprès de Notre-Dame du Cap.

Les paroisses si chrétiennes de Maskinongé, de St-Cuthbert, 
de St llarthélemi, etc... profitent de cette belle matinée de sep­
tembre et nous arrivent, sous la direction de M. le chanoine 
Béland, en bataillons serrés, l'eu s’en est fallu qu’ils n’attei­
gnissent le nombre de 1000.

Le Tiers-Ordre de St-Sauveur est attaché au Cap par d’autres 
liens que ceux de l’amitié ; il y est retenu encore par ceux de 
la reconnaissance que nous lui devons, surtout pour la superbe 
Station du Rosaire : le Crucifiement. Elle est là au tournant de 
notre modeste ruisseau, montant la garde autour du Sanctuaire 
gardienne à la fois et ornement de notre pèlerinage, ce qui fait 
que le Tiers-Ordre est ainsi, de beaucoup, de la famille du Cap.

Grand’Mère et Ste-Flore, comme le St-Maurice et autres 
affluents du grand fleuve, descendent vers le St-Laurent pour 
jouir à l’aise du grandiose de ses horizons, communier, pour 
ainsi dire, à toute la vie canadienne dont ses flots sont grossis ; 
et cette communion de pensée, d’affection et de désirs se fait, 
comme de droit, ici au Cap de la Madeleine. Ici, en effet, la 
Sainte Vierge reçoit le tribut des dons de la terre canadienne 
que le fleuve majestueux a cueillis le long de ses rives et qu’il 
dépose aux pieds de sa Reine, avant d’aller perdre ses flots et 
son nom dans l’immensité de l’océan.

Pour bien marquer qu’elle aussi ne peut être inférieure à 
aucune autre en fait de dévotion envers la Sainte Vierge, la 
ville des Trois-Rivières se hâte vers le Cap, tous les premiers 
dimanches du mois. Tous les premiers dimanches du mois il


